
à 39% des lieux publics diffusant de la musique enregistrée, qui totalisent 99,6 M£
(environ 111,2 M€) ;
à 32% de l’international qui totalise 86,7 M£ (96,8 M€) en 2019, soit +22 % par rapport
à 2018 ;
à 31% de la diffusion de musique enregistrée en radio et télévision et sur les services
de musique en ligne linéaires qui totalisent 85,5 M£ (95,5 M€) en 2019, soit une
hausse 2 %. 

Le Royaume-Uni est le troisième marché pour la musique enregistrée au monde, après les
États-Unis et le Japon. Le marché, en croissance de 7,2 % par rapport à 2018,
représentait 1,4 milliard de dollars en 2019 (environ 1,2 milliard d'euros). Il s’agit d’un
marché mature dont 50,5 % des revenus proviennent des abonnements en streaming
contre 19,2 % pour les ventes physiques. Le montant par tête des ventes de musique
enregistrée (physique et digitale) s’élève à 17,54 $ (environ 15,02 €), ce qui fait des
Britanniques les plus gros acheteurs de musique enregistrée d’Europe. 
(Source : IFPI Global Music Report 2020).            

Si le marché est parmi les plus importants au monde, la consommation n’en demeure pas
moins très locale et anglophone. En effet, parmi les 10 000 meilleures ventes d’albums en
2019, 44 % sont interprétés par des artistes britanniques et 44 % par des artistes états-
uniens. Les artistes des autres pays parviennent difficilement à représenter 3 % des
meilleures ventes (0,7 % pour les Français). 
(Source : BPI analysis/Official Charts Company).

Le Royaume-Uni est un marché important pour les droits voisins. Ces derniers
représentent 17,2 % du marché de la musique enregistrée. D’une part, ces droits s’élèvent
en 2019 à 246,7 millions de dollars (environ 211,2 millions d'euros) pour les producteurs
phonographiques, ce qui représente près de 10 % des collectes de droits voisins dans le
monde. 
(Source : IFPI Global Music Report 2020)

D’autre part, en 2019, la PPL a collecté 271,8 M£ (environ 303,6 M€), soit une hausse de
10 % par rapport à 2018 (246,8 M£, environ 275,7 M€). Ces collectes proviennent : 

(Source : PPL Annual Review 2019)
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La part de la musique classique au sein du marché de la musique enregistrée britannique
décroît depuis 10 ans. Ce phénomène est fortement lié à la chute des ventes du physique
et des téléchargements digitaux. Cette part de marché représente aujourd’hui à peine 1,5
% des ventes.

Néanmoins,  la perte de part  de marché des ventes de musique classique est
relat ivement stable sur les mei l leures ventes d’albums ( tous formats confondus). . .  

Source :  BPI analysis/Official  Charts Company

 Part de marché musique classique   2,7  %      2,6  %      2 , 3  %     2 , 6  %     2,3  %

2 0 1 5       2 0 1 6       2 0 1 7      2 0 1 8     2 019

. . .a insi  que dans les mei l leures ventes de singles ( format digi ta l )  :

 Part de marché musique classique   0,9  %      0,9  %      0 ,9  %       1  %       1 , 1  %

2 0 1 5       2 0 1 6       2 0 1 7      2 0 1 8     2 019

La perte de part de marché en nombre d’unités vendues s’est traduite par une perte de
revenus pour le marché de la musique classique au Royaume-Uni puisque, en l’espace de
dix ans, le nombre de ventes de CD a diminué de 72 % et que 2019 se caractérise par une
chute d’un quart du nombre d’exemplaires de CD vendus par rapport à 2018. Tous formats
confondus, les ventes de musique classique ont été divisées par deux au Royaume-Uni
depuis dix ans. Contrairement aux musiques actuelles, qui se caractérisent par une
croissance de leur revenus tirés vers le haut par le streaming, le marché de la musique
classique n’observe toujours pas de reprise de la croissance.

Part de marché 
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Le marché de la musique classique est encore très physique et les ventes se concentrent
sur les CD à 50 %. Le format vinyle est néanmoins très minoritaire et le classique ne
représente que 0,7 % des ventes de vinyles au Royaume-Uni. 

En 2019, 60 % des ventes physiques de musique classique sont réalisées dans des
grandes surfaces spécialisées et 16 % sont des achats en ligne. Les compilations
représentent 9 % des ventes de musique classique tous formats confondus. Le digital, et
notamment le streaming, commencent à se tailler la part du lion (36,2 % des ventes en
2019). 

À ce jour, parmi les plateformes de streaming présentes au Royaume-Uni, on pourra citer
Spotify, Deezer, Apple Music, YouTube, mais aussi Adagio, Primephonic ou Qobuz, ces
dernières portant une attention particulière à la musique classique.

Si le marché de la musique classique n’a pas renoué avec la croissance, il n’en demeure
pas moins que la consommation sur les plateformes de streaming est en augmentation
constante (+27 % entre 2018 et 2019). Cette augmentation s’est intensifiée ces dernières
années et d’autant plus au premier semestre 2020, durant la phase de confinement des
Britanniques dans le cadre des mesures de lutte contre la Covid-19. 

Selon un rapport de BPI, Deezer et Royal Philharmonic Orchestre, entre avril 2019 et avril
2020, on constate une augmentation de 17 % de la consommation de musique classique
sur la plateforme Deezer, et, contrairement aux idées reçues, un tiers des consommateurs
est âgé de moins de 35 ans et 60 % a moins de 45 ans. Sur Deezer et au Royaume-Uni,
les consommateurs de musique classique sont à 71 % des hommes. Les écoutes de
musique classique sur la plateforme se font principalement via des playlists (42,9 %) et
l’écoute d’albums (24,5 %).

Évolution des modes de consommation 
de la musique classique

Évolutions récentes
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Top 15 meil leures ventes d’albums de musique classique en 2019

Top 20 meil leures ventes de musique classique spécial isée en 2019

Évolution des parts de marché 
des distributeurs

Classement des ventes
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Top 30 des art istes les plus streamés en 2019
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